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TOUS voitibeniêdp PO; ttit p tni e Âbs
entasit 7'ai'aiini des ùtères pieuses et dejeIes

filles -quifaisaient l'offrande -de toutes leurs actions,
pen.daïtt les- ne'iti6ati-s qti ic'derléï-n-
pales fêtes de la..iergeIinmaculée, en lhonneur
de cette Mère chérie. De plus, les:uns s'imposaient
une:pëtii'' fä â-itfin dâns lëi r repos,_ otrtiefnt
leur-dangue;--en:s'abstenant deztoite-parole- in:utile

ûuddiseuse ; d'iaés;fai ientädne petite prière,
donïaieint üüë p¯etit- aurñôïíë-ón=lisaient-un~eha-

pi't d àsu livrâ¶d rauiateýdeslöÏfés.di arie.
eu f6-u rsaiïp si pü.a doïs remiés . par récep-

tion des sacrements dé Péitefie et d'eucharistie,
.e-penr.ent..manquer d obtenit. les: grâces. les. pisabòiidàntee: maJes rea:: ps

Iiii ds fiillësoii TPn, 'attàáheikdpgirande
mp.ortance à la ?nortiXcatio a sami 3 Oj6ur,

comme vous le savez,-,est spécialement consacré à
la Ste. Vierge Ceêiiff aüreit .Marie du fond
de. leur coeur, ne laissent jamais passer cette journée

s'ansfaire quelque chose:' qtilui soitu:agréable.
Jeúner, mortifier ses 'yeuxf 'seàoreilles, :sa.' langue,
entendre la' sainte messervisiters: malad'si .Y.ilà
quelques unes des: pratiques. pain 1esquelles, ils
témoignent leur affection à la Très-Sainte Vierge.

Mais voici un saint -usage qii est cher à notre
Mère célestseïïtr.é tousies autres:etauquel nous
devons .tous îattàcher.;la plusi granderimprtance.
Jeg>enxparlor-dnwchapelet.. ..Ildautqgecotoe.pra-

tique soit bien louable,-puisque l'Eglisel'encórrage
d'une manières:pressante;ret que de toutes les
dévotions en Phonnenr.de, -Marie, elle est la plus

* :.1andne :etýla plus ppulire., Je pourrais vous
er f le eran d o de


